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Pour etudier 18, question de la, formation professionnel1e et des condi­
tions requises pour que oette formatiun soit assur~e effioaoement, il
importe de definir oe dont nous p&rlons. De nombreux administrateurs, et
d'autres, ont tendance a parler de "formation", alors que ce qu'ils ont en
vue, c'est l'''education''. Dans de nombreux cas, bien ontendu, les processus
se chevauchent et les distinctions sont neoessairement floues. Pour cette
raison, il est peut-etre utile de consider8r los deux sujets comme un
"continu" avec 11118 bande centrale d"interet comrmm.

Ji'OmlATION/EDUCATION

Une distinction utile entre les deux sujets a ete faite par Ie profes­
seur C. Maorae, qui, il n'ya pas longtemps, etait Ie Principal du College
de gestion d'Ashridger, uri des plus eminents etablissements a offrir u.~e

formaticn et les installations de recilOrchc correspondantes en dehors des
universites du Royaume-Uni.

II a presente la difference commG suit:

"LleQucation des ~dministratourG dcit otrc cangue pour fGiro d'oux
des personnalites plus 8,ccomplies, des hommes a l'Gsprit independant et
incisif, a l'integrite plus grande de l'intellect et du oaractere.

l! Les oplnlons exprlmees par l'auteur sont entierement personnel1esj elles ne
doivent en aucune fa<;;on etre interpretees oomme coTnoidant aveo les oonoep­
tions du National Ports Council (Royccume-Dni) dont il est Ie directeur pour
Ie perfectionnement du personnel, sauf dans les oas ou des publications du
Counoil sont directement oitees.
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HLa formatier: eles aelministrateurs doit les adapter a appliquer
le:.ll's oGDnaiss2.nCGG et leurs energies de Ie.. rna-niere la plus competente
et la p::"us productive ll

•

Pour 8xprimor les chases simplement, 1 'education, CG sont les connais­
SUlces ·i8 base, In. fcrm'1tion concerni.) Gssentiellement 1a fanction.

2 i) Philosophie de la formation

Gomme ians les autres milieux professionnels, quelque reflexion fonda­
mentale at une oertaine forme do philosophie sont necessaires pour etablir
un cadre destj.ne a l2 pratique de 12 formation. 11 y 3. plusieurs idees
:fondamentdleE a ,Jons~__ de:rer, dont Ins suivantes sont peut-etre les plus im­
portantes.

VallS nc pOUVGZ pas enseigner 8i le8 gens ne v8ulent pas apprendre;

Apprendre n'exige p~r obligatoirement de nouvelles connaissances;

Apprendre est un processus actif pour tous les interesses;

Le processus de formation doit otre utilise pour aider les gens, mais
j3.rnais comme 1lll instri.lment 8. leur enco:ntre ..

En fait, une partie de la fonction de l'instructeur est d'obtenir des gens
qu'ils oompremlcnt qu'ils peuvent apprendre et par consequent les inciter
a desirer apprend:ce. La formEction reclame :

U'le pre]Jare.tion considerable et beaucoup de temps;

Un milieu convenable compren,ant des conditions prealables a. la fcrmation
et des conditions anterieures a la formation;

L'appui continu des cadres super-ieurs de direction, manifeste aotivement.

2 ii) Re~ommandations

Le8 cUL.siderations precedontes consti tuant lU1 cadre, il est utile, du
point de VUG der-; candi tions pratiqueG, de considerer 1-'1. formation camme 1U1
element du domaine g§neral du personnel et de la m~in-d'oeuvre. Dlautres
pointo doivent e1;l'o sa;Gisfais3.uts pour que la formation puisse presenter un
interet durable. Ge sont

Les rermmero.,timlS et leE candi tions de travail;

Los hesoins future e'l matiere de personnel (nombres et specialites);

Les normes et les m{,thodes Jc selection;

Les poussees sociales et les reactions de l'organisation au milieu
exteruo"

2 iii) Definition des cesoins

La formation implique quf un changement est necessaire dans les circons­
tances du moment, c'est-a·~irc qu'il dst sans objet de former pour la forma-
tion en soi : il fcut une raison justifiant 1<1 fcrm"tion. Gette consideration,
de son cote, implique l'existence d'un probleme, sous une forme ou sous une autre.

J
\
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Pour cetts rEison, une definition clair8 dll problema et des cha.ngements neces­
82-ircs est indispensable~ :! partir de cctte clefini tion, ~_.Jl.C decision :1oi t etre
prise sur la question de E8voir Di lc~ forrnation 8St -un moyen convenable pour
la mise en vigueur des chQ11gemen-ts neceOSai1'8S et, dans 11 affirr.lative i sur les
condi tions dans l'3squellcs 1a formation Ger::." integree aUX aU-Gr88 disciplines
qui pourront etre necGssaires. La fnrrIlation n Iest qu l W10 solution pJ.rmi beau­
coup d 1 autres. Par e:{cmple 1 ec mati'3rc d',s mc1Dutentioil des marchandises, la
necessi te de change!' les methodoE' pc.:'lt :'CI't bien impliqucr illlO C-tfl':l:;"yse des
etudes d' operations J des et-..ld8S t8C};!:iC1.UCS et des 2~ctivi h~3 de formation; tous
ces elements devront etre etroitem8ut synchronises pour que 18 nouveau systeme
soit efficace. Cette synchronisation dfautrcs techniques st ele la formation
peut contribuer a 1 'integra·~ion de 1a :tformation ll au restt::::les e.ctivi tes de la
compagni>3, par opposi tioY! a 18 conception qui VOUdT'G.i t qu 1 el1e soi t tenue pour
une activite "distincte II"

L'organigramme suivant pourrait servir a illustrer Ie processus

DEFINIR Wi
PROBLEI:E ---;,

l'
I
I
I

I CRITIQUEJ
le probleme est-il
resolu? ou qu:'nd
sera-t-il r8so1u?

I
I
I
I,-

Al'lALYSb1l DES
IlESOINS DE

FOf:EATIO"

I ,I VAL~.DAT~ON
los objootifs
ant-iIs GtG
attei.nts?

y a-t il
u.c 3 Cm·'lP~T:cNCES? )

ou ,:es !,CEN'l'ALITFS? ~
ou des COIITlAISSAJICES? )

,II
FIXER LE~S ~):B,JEC'rIFS

m; LA FORHATION

,/1
DEIJ.'ERr·n_:~ER LE PROCESSUS
DE FOHl<1~'rI)N

'-'I
CHOISn: LLS TECHKIQUES
DE FOmfiA'l'J:ON

1
'J/

PHOCEDEf: A LA 170RMATION,,I,
~mSURER LBs DESULTATS

I
_I

au un€
co:nbinai-
,Jon dc~ c,'
elements

:0 i) Les conditions requises

Aucun programme ~e formation n8 peut survivre sans argent et nombrG d'idees
en matiere formation sont purement at simplement etouffees <iu fait que l'orga­
nisation ne possede aucun organG c.Il..<.i permette que 1,3s fonds soient deponses
pour la formation. Au lieu d' essayer de tourner l' "bGtaclc, 'lombreux sont
ceux qui abandonnent purcment et simplement SOliS pretextc que 8i la compagnie
considerai t la question serieusement, Gl181.ui reser~rcrai~ des credits dans
son budget t au meme titre, par exemple~(rEc POQ!' Ie personnel ou lGS matieres
premieres.

Le National Ports Cou..noil a recon.llU l' exis"cence de ce pro·oleme et, dans
ses recommandations preconisant ~.u1e poIitL1ue de form2tion pou::c les ports
britanniques t ce suje~ a ete co~sidere en p~emier lieu. II peut ·etre utile
de ci ter directement cette premiere recommalldati.o'l :
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"VENTREPRISE DOlT AVOIR UN BUDGET DISTINCT YT l-l'iTr1!'/<JSNT Iml"]H FOl:n LA ii'G_o.~IATION

DG.1lS 1a planifir:;d:tion f:'r...:ci.LCiorc. de i;2l1 'I;Cd .;."2;J 3/. ~5·lj ttf:': 1.1,' i' o:~t'.:'In:~.8a·~J.o~t.(

c'est une bonne rr.ethl)de de gestion (~U8 a.:af-C'ecte:,: dus cr8c:..i·~s a C_8G postes J.(;
depense~ bien detorminos : t-::Lnt pour leE l'ejiE:l1e ......(1t.i')Yl.~;· -!-.c.i.'lt pO~lr ~E'3 frb..ls
generau..'{ 1::e8 bureaux, tant :)uur li:.~ GOmr,i8:,:'clcl:if,2,tio2 ~ 'YGC.-" 1)0::' ,:\..;t.Jce re~')u:-

ma...lJdation; tout co que nol.:S \loulpE~; ll.L.'6~ ~i:: t CC-h:) 1 j ()~:,g"-j1isE"t:'on doit prenc.r,c]
18. J..ecision ferme de pourvcir rt 1..<.11 P('P-::;8 de 1epC1l80S ~1Cy, '_,..... ). 3. fOl'ral'l.i~~0L et :

a) doi t prendre une d8cision ["\1 su.jet 'it,,;; Gre;lit.8 .~, i.vi :.~ttri·;)u(u·, et

b) pren1re une .lecision sur lcs cr0di ts A l'e,:F~1"'V81 ::-':"1~ (1t:l;n-i:, dc: )_ I exerc:~,ce

financier qui coincide avec 12. perj.orJ..O pJ a.n~f:i.c,'::it~.CJn"

De cett8 maniere, il est possi'ble r:h.> pJ.an:.iie:2 JJi. ±':;::"ffi:;,:tion 81: memo temps
que 1es autrcs &ctivites J,e ~ le11.trep:,:,js€, plUTZ5t q1.:.8 ~l?, lL. i'c-:.ir€ 881o~1 188
circonstances.. L,' aV,J,.:1·tH.ge que I' en-Ll'cl->r1.S0 :,~eti J''::; d": '<3 f3'.vr;-:.;e."'10! (, I ,~~di qu I~l
concentre 11 att0nt~on sur les derS'llfJ:lS de f-Xt'fDi:l.ti,Jn I;ji; inC'- ~ .~:~ } arr.01iorcl' les
moyens de fCH'flk'1.iion chaquc foiR quE: les d4.CCYlkef· ":"1',,'\~::::!.,crl[;8(1~(~S pe"'J.v'~nt etre
jugees justifiee:::;" II Get egCJ}.2rrll..,,?-lJ'G T!u.Gsibl€ 6.8 ~",~o~~d:"8 U1',(, (j~Ci8~()il bU::'
1 tordre dfurgenGG et d.e d<§termincr 12.- rJ1(~il].£ul's ,.~.tj=-iL·-::,t~Oll posf.'ib:L8 t:.es fonds
disp0';'1ibles. Comme dans Ie C"'S cie -Gontcs Icc aU-l;I ..."JS i:lc+·i""ri -(;03 d.'unc Jl'g7nisa~.

tion, 1.1 importc que 12. i'ormativTI soit llc:antr{'? 8l1r ':.88 '>5r.:sr'i.cf.. 3H eu Orie'11;ep
vers Ie ll renciemant des dep3rlSeS ll , ct i1 faut 8)1 :·~air-e 1;113 q.l8 ...~tio'1 de p::.~.i.1i0ip€.

La formation n 'est pas une vr:.gt.l..c actr..rj:t6 d I OrdI'E: ;JCO::'3:L:; Q'J. cont~:3l"ir:;~ A1J.e·
doi t contribuer au rendemont ct i p::1T 'Jon.3eq'Ll8},~ t, ~'-,. Is.. r,~2'1t~.~'lj J.it~ Li.0. o:~gani ..~
saiion" nn l'te peut realiscr cette ori.cnl;c::,.J~iCli 41.~e J.."'JH· 1(-], int'-bUi'"'S o'Q J; on
cOlUlaJ:t ce que 1a formation cou:C€ effGctiverr.ent b 1 Iorg?,:afl2/Giol:'l.

3 ii) A man senE: (et je .JroiE' que taus ~8S 3k8c~;.:.lli~3·G('--;s 0,\: la 1":JJ":pi-l,tiul1. Ge-~--on.'v

d.' accord aveo r1oi)) la respoDsabillT8 de Ja f(,rnj<-~'(;ion 0.0:i 'C 3(; .31 "tiuer 2U .aiV'2E'J.:'.

du Conseil d ~ aa.rrri.ni.8tra'~ion t si I' on 0:U+"~:1d qu Ie}1.2 B0:; t G():~(,il('r2e srjriouse~

ment comme 1.il1 moyen de mettre en Vale'I.11' 1""::3 r'6SECUl'CC"; 11um;~:'ner:; d 'Ul1G ol'ganisa'­
tion. Dans CEo cas egQ.l'3meY.:.t~ 1a d.8uxl0me 1:'~comn;c.'-:lCi8.tJ.':'J.1 J.:..' .:.T,..•:t.:~C:l1.al PGrJC8--_.---...._--
Council meri te 8ans doute d 1G'~re c:L tel-; ~

POUR OBTENIR QU1: L' ORGAIHSATIOJJ DE LA FGHl'lAT:;:;'l'i 80,T PLACH' I,li Ri~,l(; QUT LUI EST
DU DAIIJS L l ORDEE DtTJRGE::TCE J 11 IIvPOl{TE (,JJ; .cLLE INCO~,ru.tG :Jl:rlE(,tI.l:l~],'lr~JIl" Itfll DL f'I.I..{\lICJ~n:s

CONTINUE A UN Ml~MBRC DES L~CHEL01\;8 L:CS Pins EI,I:IT1!,S -CE L;-. nJ.HECTJm~·, 0' Gst·,··8,·..d,ire
AU NIVEAU DU CmJSEIL D'AD~IPnSTHA'rICN.

Pour que Ie con·~rCile soi t suff.isant. r iJ fau+' 711.8 Ja rf·;?pons2Jj.li~e ,i.e la
formation se si tue aux echelons superieurE. 3elon I! impo:.~t~1n08 de 1 1cntreprise i

el1e incomber&. norme,lement au dlr8cteur au ~1 son al"l.Joi!i"t " ;'L18 grande pe.riil:;
des activi tes quotidi8nnes cou:rantes dependront Q IE:.utrt;:s ionc"tii()nnRil'GS 1 et
si la compagnie a er:gage un sp3cialir3tc dp '.& f'ol':na:tjon>j .i] ~r pa:rticir-era
etroi tement, mais, en de~ri0re analy'3f': la reSp(H1SE."bi).i.!;e cIa la /crm2,Jli iuYJ. dri t
se si tuer au nivuau de la c.il·e,')-ciolt e-'~ aw;~ e-...;hr-;lolls l,:;s -;)11.~3 618\83, 1:1. j.mpOI'l iE'

qu Iil soi t reconnu que la poli tiaue de forr;Ja-cion et SOl1 8Z-?0·c<·Cinn :ceJ ;3vent ries
cadres superieurso
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Le suooes durable d'un programme quelconque de formation et ~e perfection­
nement est subordolU1e ~v~lt toute c;wse a l'interet et aux dis~osit~ons d'esprit
du Directeur. CI est a lut qu: inoombe 1 t examen constani des objec'oifs de l' en­
treprise et la mise en I".~~~ c',,~ rlO~··'·_ pratiqaes parmottant de les atteindre.
11 doi t creer un esprit '1uthentique de participa.tion che", les adrninistrateurs
et Eltre prElt a accueillir lelli's idees con:Jtrllctive". Il doH se concentrer sur
les realisations et etl'€ c:.isposG a c:.eleguer des renponsabili teE< et a. encourager
la pensee independante".

3 iii) 11 importe que la for~ation soit consideree comme un element de ce que
l'on pourrait pl~senter au m~eux comme et~~t la fonction des ressources h~;
11 en a ete questicn deja dans la presente note, mais Ie point T.erite d'Eltre
repete en raison de son importance fondamentale. La formation, souvent, est
utilisee com~e une panAoea povr attenuer les symptomes qtd apparaissent quand
las autres element~ da nysteme global d'emploi sont negliges. Si la formation
est lM1 ,,-tilisee, elle sera denigr6e et el~e pourra merna compromettre la pro-
1.1'10 tion. Dans la Gerie de :cecommando. tiOl1P du National Ports Council sur la
politique de f'or~tion, les passages sl1i".T(=j,h!;r. t~ont appal~attre' Ciue-lqlJ~u--1mAo e:n.

moins des relations qui ~ppellent l'attention,

I'L'ENTREPRTm~ DOlT ME:T'rRE SUR PIED 1'11[ SYS'PYSME DE PLAHIFICATION FJ PERSONNEL,
COMPRENANT LE PEHl"l!:C'l'lONNJ<:lVIENT DE LA GESTIO;,. CE SYSTE~lE DOIT SE FONDER SUR
LES PLANS A LONG TER~lE DE L'~'l'l1EPRISE. DE SYSTEHE IliIP1JIQlJERA LA NEGESSITE
DE POURVOIR ~

i) A L'APPIlECIATIOH DES ET.E/.IENTS DU PERSONNEL (TOllS illS ET,IPLOYES), LIEE
AUX OBJECTIFS F:AR DEPARTE~lEWr Jo,"'!' PAR !NDIVIDU, GL QUI DIPLIQUE :

ii) LA TENlm D'VN }IICIIIER SUFFISANT POUR LE PERSONNEL Fir LA FORMATION.

A PARTIR DE CES DEBUTS, L'ENTnEPh:':SE PEU1' DETER/IDiER illS BESOn,S INDIVlDUELS
EN MATIERE DE F~El,lA'l'Iml. PR:cJJDRl': UNE DECISION SlJ:? LA NE:rLLEUR"l FORMATION A
OFFRIR ET PRL:DRE LES illESuTZS RliQUISE.J PO:JR APPRECIER Cic,LTIQUE}lEHT L'EFFICA­
CITE DE CET'i'E FOTIMATIOII.

Pour tout p:ro~amrJ1e7 :L1 ::-"'A,Udt'B pt''1n~l"f- en cOL~idel'aticll au moins les points
suivants

a) La raparti-tion p2.r f..ge du per30TL'1el du m'Jr.~an·h, cOlT.pte tenu spe­
cialS'men.J~; d(;~ d,'lLes do r.liE3 2. I? "'73·~raitc.:,

b) Une estimat.'.on des besoin3 de l' o:>cganisation en fO.lction d 'un
elarg'"ssement ()u d 'uCle contraction 9v8ntuels et des "hangements
prevus dens 'es ccrps de metier au dans les methodes de travail;

0) Une e'~ude deG fonotio11s actuellement oonfiees allY employes et
une estimation des clepel'ditions dues aux politiqueG interieures
ou aUX conditions economi~~es exterieures oa a des n~difioations

dans la forme au 1 'objet des fonct,~ons;
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d) Une appreciation regulierc (c'est-a-dire 1L~e fois par an au
moins) de 13 part do toue les adminietrateurs, dont la direction
des cadres de surveillance, pour tous leurs subcrdonnes imme-
diats, avec lU1e comparaison de leurs resul"liats du momcn"t et des
conditions requises actuelles et futures do chacune des fonctioi1s
particulieres. Ce systeme permct ~ la direction de connaitre les
points forts et les points f"i bles dans le fonctionnement de ::.' orga··
nisationo A ce stade, il importo aussi de: definir lID moyen de
mesurer Ie rendement. Si le8 objectifs de toute I l orgQniscl,J..;ion
sont preoises nettement, il est pcs3ible de determiner plus faci­
lem.ent la contribution des departements, puis des individus 0 11
est possible, par oe moyen, de sp8cifier des moyens objectifs de
mesurer Ie rendement. En cutre, lee individus peuvent juger par
eux-memes des conditions, bOILY!8S ou mauv:lises, da.ns lesquelles
ils s'acquittent de leurs fOllations".

Ce systeme est utile egalement pour definir un des moyens permettant de
deduire les besoins de l'organisation en matiere de formation.

3 iv) Cetto mention de 1 'appreciation des elements du personnel est importante,
du fait qu'un dossier des progres realises par lee: illdividus pres811te de l'interct
pour 1 'organisation aussi bien ~le pour les individus. 11 y a de nombreux systeme'
pour la tonue des dossiers, dont Ie, va.leur est variable; C8 sont les oonditions
partioulieres de l'organisation qui determineront dans lIDO large mesure Ie modele
a adopter. A mon avis, cependant, il y a ~~atre points indispensables a consi­
derer, a savoir :

•

a) Objeotivi te

b) Justice

0) Aocossibilite

d) Execution

Les appreciations doivent Ge fonder sur des objectifs
speoifies et mesurables (si possible), plut6t que sur
un jugement de personnalitei

II faut que ceux qui formulent los appreciationc s'ef­
forcent d'eliminer les prejuges en faisant appel a la
participation d'un tiers et en pourvcyant a un systeme
de recours;

: Amon sens (encore que je n1ignore pas que j 1aurai de
nombreux oontradioteurs), il ne faut pas que les dossiers
soient seorets; tout systeme doit se fonder sur le prin­
cipe que l'individu a le droit de savoir queUe est sa
situation et doit pouvoir prendre toute disposition
appropriee;

Si un ~ysteme eXiste, il faut faire en sorte qu'il fone­
tionne et qu'il serve au perfectionnement du personnel,
dans l'interet de la suite des carrieres individuelles.

3 v) L'appreciation critique de la formation souleve de multiples problemes,
en raison surtout du fait qu' il est insoli te d' avoir un "contrale" qui indique­
rait ce qui serait arrive s'il n'y avait pas eu de formation. Cette apprecia­
tion est importante, toutefois, parce que la formation ost un luxe qui coute
cher, si l'on y a reeo=s sans se soucier des "dividendes;'. De meme, il est
possible qu'Ulle certaine dose de formation n'ait aucun effet a oourt terme, et,
dans certains cas, la formation n'est pas autre chose qu'Ul1 element qui contri­
bue aux transformations qui se produisent.
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Pour apprec~er l'interat de la formation, un element important est la
definition pree,lable des objectifs de 1a formation, sous une forme mesurable,
ce qui signiL.e frequemment, du point de vue o.u comport. 'l1ent : "Que doivent
faire les stagiaires?lt i1..vcc un brin J..e reflexion, cBtte question est, d 'une
maniere surpren~~te, plus efficace qu'elle n'en a l'air u premiere vue. En
outre, elle a pour effet d'eliminer un certain nombre do systemes bacles que
des dilettantes Gnthousi~stes proposent souvent comme programmes ~e formation

Ci-apres quelques notions qui pourraient etre prises en consideration
pour des appreciations pratiques :

Pour la communication de renseignements : un cssai pourrait otre a propos.

Pour l~ formatio!!.3.1l.X specialites : une comparaiso.i1 entre des demonstra­
tions d1aptitude avant et apres la formation pourrait fournir une mesure
efficace.

Pour la formation a la gestion : execution d1un travail au d'un projet
nouveau avec les elements acquis pendant Ie stageo

Pour la formation au comportement: une forme d'enquete sur les op~n~ons

avant et apres la formation pourrait fournir un resultat mesurablo.

Un directeur d'entreprise qui envisagerait une activite de formation d'un
genre quelconque pourrait utilement se poser les questions suivantes :

1) Quels sont les .~bjec~ precis de la formction?

2) Quels sont les changements chez l'individu que la formation, d'apres
sa cOl1cepticn, doit prolioquer?

3) Commer;t les cha,ngemonts 'OTofi-'-~-ils a I' orgr:1isation, a long terme
ou ~ court terme?

4) Quelles Gont lcs insuffisanc8s en mati8re d'organisation qui apparaitront
s'il nly.., paG de formation?

5) Quellc 1?reuve avez-vous qUG In. formo.:l;ion se traduira par lU1 perfection­
nement chez l'individu et permettra dlatteindre les resultats que vous
prevoyez?

6) De quelle preuve dispOSBZ-VOUS pour penser que les resultats de la forma­
tion feront plus que compenser las depenses eneage88 pour la formation?

Les preuves sont de deux cat~g0ries : questions d'opinion, qui doivent etre
abordees avec reserves, et ch~1gements bien determines, qui impliquent la mesure
des elements en CQuse avant et apres.

Les reponses l1e sont peut-etra p~s f~cilcs, meis l~ diccipline pormettra au
moins de concentrer l'attentiol1 sur les "dividendes" qui peuvel1t etre esperes.
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4. La situation du stage de format~

,j usqu' ici, a propos de 1a forwtion, on a evi te r' :ms la presente note
l'expression "st"ge Ie formation" en tant que teile. Souvent cette expression
est consideree commo etant un c:ynonyme d ',me activi t.e rle formation quelconque,
ce qui est unc 8rreur. Lc fait cst que les:-' t-;.:>;. de formv.tion ne correspondent
qu'a un tout petit secteur dans le dome,ine global de la formation. D'autres
methodes de for~ation doivent etre prisGs en consideration :

Instruction directe des subordonnes par 1,..;urL~ superi(:;urs;

utilisation d.es projets t c'est-a-dire placGr un 'lstagiaire iT dans les
condi tions d 'un travail donne qui le contraignent 8, faire la demonstra­
tion (Ie seD aptitudes;

Detachements em mutations entre departements ou memo entre organisations;

DiscussioilS en groupe au sujet des fonctions.

L'interet essentiel des stages reside dans les economics qulils permettent,
en efforts et argent, du fait qu' ils groupent des elements ,lont les besoins sont
communs en m~tiere de formation. Bien qu'eyant leurs limites, l'echange entre
les individu3 des connaissances acquises par experience et Ie systeme du groupe
permettant auY.: individus l'2tr, soumis ensemble a une entreprise de formation
ont des meri tes certains. Commo vehicule destine 2. inculquer des connaissances
et a agir sur les men·'ali tes, le systeme des stages pcut se reveler tres utile,
mais si lIon consider~ que 18 temps consacre a un stage est 8xtremement court
par rapport s la duree normale d'une carriere, on saisira peut-etre qu'il n'est
pas raisonnablG i'attcndre dtun stage au d1un autre des transformations radicales.

5. La necessi te d lun i'Cemtre de formation ll

Les centree de formation coutent tres cher, mais les centres attaches a
des departeme:1ts particuliers coutent encore plus cher. 11 n'est pas question
de pretendre que CGS centres ne sont pas necessaires, mais il y aurait lieu
d'etudior attentivement les autres solutions posGibles. Sauf slil y a des
besoins a long te~me au 8i les autres solutions sont Bncore plus couteuse~,je

recommanderE\is qu.8 nul nc succombe 8, 12. tentation de I' institution de prestige OJ

8i jo rnlavance 2-insi, clest que j'e..i eu la. responsabilite de deux d.e ces centres,
appc.rtcn...-\nt, ch2.CUJ:-.. i\. Wi''-; ind.ust!'ic p':"1rticulicru ,:::.u Royaumc-Uni. Trap souvent
l'existence d'un centre de fcrmation a pour effet d'influer sur le choix de la
formaticn, precisement "parce qu'il existe". Pcur justifier les depenses du
centre, on aur~ tend~nce &organiner des stages alors que d'autres methodes de
formation pourraient etre plus efficaces. Los stages centralises sont utiles
pOUl' souder entre eux les elements d tune organisation decentralisee, m2.is,
egalement, aborder des problemes particuliers, regionaux et sectoriels, en des
lieux eloignes, c t est donner l! iUlpression que ces stagGs 1~ I C_'l't rien a faire avec
l l existence veritable, seian ceux qui sont inter0Gses.

Nous revenons maintenant a l~ definition de ce que nous attendons de la
formation: l'optique regionale est plus souple et plus ~daptablc aux conditions
locales. Elle sera probablement mains onereuse, parco qu'elle peut faire appel
au personnel ot aux servicos disponibles sur place et qu'elle implique la parti­
cipation de la "base". Il semblerait raisonnable, par exomple, d'avoir un centre
regional pour la forrnc'.tion awe disciplines do la gGstion, n, i:; un centre regional
n'est nullement necessaire pour la formation des conducteurs de ca.mions au de
charicts elevateurs.

I
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6. Q~elle est l'assistanc8 possible?

On doit se feliciter q~e l'industrie portuaire soit une activite qui ne
connatt ni frcntieres ni secretsQ Nombreuses sont les institutionG qui sont
disposees a ~idcr ceux qui desirent se perfectionner. L'n tout premier lieu,
je dcis mentionner les organisations internation~les telles que l'OIT et la
CNUCED. En raison de leur caractere international, CGS orgw~isatiQns sont en
mesure de faire appel a l'appui des meil1eures conceptions ayant trait a
l'industrie et aussi de financor la formationo NecessairOB8~t, l'accent doit
etre mis sur la formation de oeliA qui sont appoles a influencer ou a former
d f autres elements - et ~ J\..lStc ro,isono L' Oreanisa.tion dos Nations Unies offre
des bourses et, au Royaume-Uni, neus nous efforgons d 1 Qbtcnir qu~ los benefi­
ciaires de ces bourses ne c1eambulcnt pas autour des ports comme des touristes,
mais au contraire prennent ccntnct c:wec ceux qui Bont 188 rnieux places pour les
aider (dans les petits ports he.bi tuellemont) et participent awe stages de forma­
tion aux tecru1iques portuaires qui sont offcrts aux administrateurs du merne
niveau en Grande-Bretagne.

J'estime qu'un des moyens par lesquels nailS paurrianst on Grande-Bretagne,
aider dans les meilleures conditions possibles nos collegues des ports africains
serait d'assurer la formation efficace d'instructeurs des ports (il n'est pas
question de profosseurs), des instructeurs authentiquos qui auront analyse les
apti tudes n{c.· ".' ir .. " a l' eXDcution efficace des c)C!',tL "c de manutention des
marchandises pour ensuite dispenser une formation d8stineos a ameliorer ces
aptitudes, etant ecartee la multitude des choses hors do propos enseignees
uniquement parce que 1e llprofesseur;/ dispose de connaissances selcctives tl

concernant certains secteurs des activites portuaires.

En dehors des institutions des Nations Unies, la plup~rt des specialistes
de la formation affectes aux ports europeenn sont 3880cies:1, une organisation
non officielle, qui fait en sorte que les domandos d'assistanco relatives a la
formation soient transmises au pays 1e mieux quc,.lifie ' our la suite a donner.

Sans vouloir insister exagerement sur Ie role du Ro,~-·: ume-Uni t je pense
qulil ne serait pas hors de propos de mentionner que llInstitut de science et
de technologie cle l'lTniversite clu pays de GaUee, qui a detache un directeur
des etudes au recent stage de gestion des ports de la CrffiCED, a cree un Centre
mondial des transports pour los pays en voie de devoloppement. Au National
Ports Council du Royaume-Uni, il y a ill1 personnel profocsionnel parfaitoment
competent dans taus les anpects de la gestion des ports at Ie Council est Ie
foyer vers lequel affluent los demandes do renseignements cman~nt--de-nombreux

pays d' outre-mer.

Je me permettrais cependant de formuler une unique revendication : trop
souvent, nous recevons des renseignements insuffisants sur lesquels le pro­
gramme de forwation doit se fonder, insuffisants particulierement en ce qui
concerne les details de l'experience des stagioires ot aussi leurs besoins en
matiere de formation. Si vous aocept£e de vous separcr d'un employe pendant
trois mois, il vaut la peine, j'en ~ui~ sur 1 quo valiS preniez en consideration
cette necessite de communiquer des ren£dignementa 6uffisonts.




